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	Ressources.

	Sites : Bobigny 2 ash (bibliographie, sites internet) rubrique troubles envahissants 

du développement


	Pistes possibles d’accompagnement pédagogique.

	PISTES POSSIBLES D’ACCOMPAGNEMENT D’UN ENFANT AUTISTE A  L’ECOLE

- Observer et connaître les centres d’intérêts de l’enfant 

- Guider physiquement l’enfant lorsqu’il n’est pas dans la compréhension orale et qu’il n’imite pas autrui ;

- Rassurer l’enfant lors des moments de crise ; anticiper les changements, être plus présent lors des situations imprévues ;

- Le stimuler ; l’inciter à participer aux diverses activités en l’accompagnant vers ce que l’on souhaite lui proposer ; 

- Reformuler individuellement les consignes ; décomposer les consignes tâche par tâche ; 

- Utiliser les supports visuels pour renforcer la compréhension orale ; utiliser un emploi du temps individualisé……. 

1. 1.
Avoir repérer comment nous faisons pour être en relation avec l’enfant. Trouver la bonne distance physique, laisser l’enfant s’approcher et venir vers nous en se rendant intéressant pour lui.

2. 2.
Avoir repérer ce qu’il comprend : les paroles, les situations, les activités…

3. 3.
A éviter pour se faire comprendre, les phrases ambiguës comme : « non, viens », les questions trop larges comme «  est-ce-que tu peux me montrer ton cahier », les expressions imagées : «  prends la porte »,  les mots familiers : « mon lapin ! »…

4. 4.
Apprendre à repérer l’anxiété de l’enfant : les signes de l’anxiété peuvent être : balancements, se tenir l’oreille, battements de mains, se frotte la peau, se mord…. Avoir recours au massage actif sur le dos de l’enfant (frotter la paume de main sur le dos), mettre le visage de l’enfant dans ses paumes de mains… 

5. 5.
Que faire en cas de crise? Il faut essayer de repérer les raisons de la crise  : frustration, échappement…. Et diminuer les stimulations sensorielles en évitant de trop parler, lui proposer son objet fétiche, parfois accepter de céder et reporter notre demande. En derniers recours, contenir l’enfant physiquement.

6. 6.
 Féliciter l’enfant à chaque réussite et ne pas hésiter à trouver des moments de complicité qui renforceront la relation et lui proposer des poses en alternant les moments d’activités et les moments  libres.




